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DANS LES RÉGIONS

EN FRANCE

Nom de l’indicateur

La part des personnes âgées de 65 ans ou plus permet de 
mesurer le degré de vieillissement d’un territoire et son 
évolution. Cette notion se distingue de la gérontocrois-
sance qui mesure, en absolu, l’évolution du nombre de 
personnes âgées. Un territoire peut aussi être vieillissant  
du fait du départ de jeunes.

Les territoires les plus ruraux 
accueillent la plus forte 
proportion de personnes âgées 
mais les territoires les plus jeunes 
vieillissent rapidement

Les contrastes 
entre régions
Les régions françaises sont 
touchées très différemment 
par le vieillissement de leur 
population. Les régions les 
plus au sud sont depuis 
longtemps les régions les 
plus concernées : Provence-
Alpes-Côte d’Azur, Corse, 
Occitanie et Nouvelle-Aqui-
taine sont peuplées à plus 
de 21  % par des personnes 
de 65 ans et plus. De plus, 
ces régions continuent d’en-
registrer une progression 
régulière de leur part de 
personnes âgées, du fait no-
tamment des installations 
de retraités. 
Les régions Bourgogne- 
Franche-Comté, Centre-Val 
de Loire et Bretagne se dis-
tinguent aussi par une pro-
portion de personnes âgées 
nettement au-dessus de la 
moyenne nationale, mais 
pour des raisons différentes. 
Ces régions connaissent 
une baisse parfois forte du 
nombre de personnes plus 
jeunes entrainant ce dé-
séquilibre. Par exemple, le 
nombre de personnes de 30 
à 44 ans y diminue de près 
de 1 % par an. 
Les régions du nord ont un 
profil démographique très 
différent. En Île-de-France 
et dans les Hauts-de-France, 

la part des personnes âgées 
est encore inférieure à la 
moyenne nationale. Malgré 
cette relative « jeunesse », 
ces régions sont également 
confrontées aux enjeux 
de vieillissement, avec de 
fortes progressions de la 
part des 65 ans et plus. 
La situation est très contras-
tée dans les DROM. En Mar-
tinique et à la Guadeloupe, 
la population stagne et le 
processus de vieillissement 
est particulièrement rapide. 
À la Réunion, en Guyane et 
à Mayotte, la population est 
encore en forte croissance 
et la part de personnes âgées 
reste faible (respectivement 
10,6 %, 4,9 % et 2,7 %), mais 
leur nombre est désormais 
en forte augmentation. 
L’anticipation du vieillisse-
ment de la population dans 
ces territoires constitue un 
défi majeur. 
 
Les contrastes entre 
intercommunalités
Si les régions comptant une 
part élevée de personnes de 
65 ans et plus se trouvent 
dans le sud de la France, les 
intercommunalités les plus 
« âgées »  s’égrènent le long 
d’un axe allant de la Haute-
Marne au Massif Central. 
Ces espaces ruraux, souvent 
situés en frange de régions, 
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accueillent des populations 
généralement constituées 
à plus de 25 % de 65 ans et 
plus. 
Cette échelle d’analyse per-
met par ailleurs d’observer 
la spécificité des espaces 
littoraux : la part des per-
sonnes âgées sur les côtes 
atlantique ou méditerra-
néenne est quasi-systéma-
tiquement plus importante 
que celle du rétro-littoral. 
Les intercommunalités du 
nord de la France mais éga-
lement celles des grands 
centres urbains comptent 
la population parmi la plus 
jeune de France. 

Les contrastes entre 
types de territoires
Les territoires « denses » (au 
sens de la grille communale 
de densité de l’Insee), ont 
une plus faible part de po-
pulation de 65 ans ou plus 
(16,3 %). Les grands centres 
urbains concentrent les 
jeunes venus faire leurs 
études et les jeunes actifs, 
et leurs périphéries les mé-
nages avec enfants. De plus, 
ces territoires vieillissent 
moins : en cinq ans, la part 
des 65 ans et plus (15 %) 
s’est accrue de seulement 
1,3 point de pourcentage 
alors que les territoires « in-
termédiaires et peu denses 
» ont vu leur part (20,4 %) 
augmenter de 2,4 points de 
pourcentage. 
Près d’un quart de la popu-
lation des territoires « très 
peu denses » a 65 ans et 
plus.

Focus quartiers 
prioritaires de la 
politique de la ville (QPV)

Dans les QPV de métropole, 
la part des personnes âgées 
est plus faible en moyenne 
qu’en France métropoli-
taine (écart de 3 points de 
pourcentage).
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Baromètre de la cohésion des territoires
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